
Le bal des mirages 
 

Cette nuit, j’ai fait un rêve étrange 

J’me voyais valser avec les anges 

J’portais un habit de lumière 

Qui éclairait tout l’univers, 

J’y fus accueillie par des chants 

J’me suis sentie chez moi sur-le-champ 

J’flottais dans une autre dimension 

Plus légère qu’une plume en lévitation, 

J’n’avais plus de sexe, plus de corps 

Avec le cosmos, je faisais corps 

En fusion avec le décor 

Les étoiles, mes gardes du corps, 

La nuit affichait mille couleurs 

Un jardin constellé de fleurs 

Les galaxies chantaient, valsaient 

Où étais-je ? Nul ne le sait, 
 

Qu’est-ce qui est vrai, qu’est-ce qui est faux  

Quand jouant leur propre concerto 

Nos sens échouent sur d’autres rives 

Où toute logique s’esquive 

Lorsque notre esprit voyage  

S’invite au bal des mirages 

Quand nos âmes, nos cœurs dormants 

Se nourrissent de nos rêves délirants ? 

 

Quand je me suis réveillée 

J’ai tout couché sur le papier 

Avant que ma mémoire s’en mêle 

Et brise toutes les ailes 

De mes songes étourdissants 

Au faîte d’un ciel étincelant 

Là où nos pensées s’échappent 

Vers nos rêves qui les happent, 
 

Qu’est-ce qui est vrai, qu’est-ce qui est faux  

Quand jouant sur leur propre concerto 

Nos sens échouent sur d’autres rives 

Où toute logique s’esquive 

Lorsque notre esprit voyage  

S’invite au bal des mirages 

Quand nos âmes, nos cœurs dormants 

Se nourrissent de nos rêves délirants ? 



Depuis chaque nuit, avec les cieux 

Je prends rendez-vous, c’est délicieux 

J’m’évade de ce monde en feu 

Avec mes bottes de sept lieues, 

Il était une fois une femme rêveuse 

Que le piano rendait heureuse 

Valses de notes que l’empyrée emporte 

Avec mes rêveries qui m’escortent, 

Et j’ai fait un nouveau rêve étrange 

J’valsais vraiment avec les anges 

J’portais un habit de lumière 

Qui éclairait tout l’univers, 

J’me suis enfin réveillée 

Cette fois, j’n’avais rien oublié 

Les galaxies chantaient, valsaient 

Où étais-je ? Nul ne le sait. 
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